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Helene Caille -3-

Les vieux de chez nous
Sur le vieux banc de bois, dans l'ombre familière
Au seuil de leur maison, à quoi songent les vieux?
Le fond de leur pensée est pour nous un mystère
Car ils ont tous encor du rêve dans les yeux

Aux porles du Foyer, sur leur chaise roulante
A quoi peuvent songer les vieilles et les vieux?
I^eur avenir est court, leur force déclinante
Et pourtant ils ont lous du rêve dans les yeux

Certes, s'ils ont la foi. ils ont l'âme sereine
Et vivent en espoir sachant que les attend
Un jour la récompense de toutes leurs peines
Mais c'est à leur passé qu'ils reviennent souvent

Car leur passé est là, riche de tant de choses
El c'est loin derrière eux que leur rêve s'en va
Vers ce qu 'ils ont vécu, les épines, les roses
Les joies et les douleurs que Ton n'oublie pas

Leur jeunesse forgée aux dures années trente
Ils ont tant travaillé que leur corps en est las
La vie n 'a pas toujours couronné leur attente
Mais on avait du coeur et on ne lâchait pas

Ixi tablée était grande, on avait fort à faire
A nouer les deux bouts en mauvaise saison
On se souvient encor du tout.premier salaire
Qu 'on avait apporté un soir à la maison

Au départ dans la vie, ils avaient du courage
Ils revoient, derrière eux, le chemin parcouru
Le métier, le bonheur, les enfants, le visage
D'êtres que Ton aimait, bien trop tôt disparus

Ce parcours bien rempli qui occupe leur rêve
Jalonné de soucis, de travail et d'amour
Cette vie qui fut longue et leur parait si brève
Ils la vivent encor, un peu au jour le jour

Et tout fiers d'avoir pu accomplir tant de choses
Au cours de ce chemin où leur rêve a glissé
D'avoir su accepter les épines, les roses
Ils reviennent en paix du voyage au passé

C'est à nous, les voyant si sereins et si sages
Nous donnant simplement, les vieilles et les vieux
Une bien merveilleuse leçon de courage
D'avoir, à notre tour, du rêve dans les yeux.
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